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Migrations : Des racines et des ailes
Durée : 56 minutes
Pour les 11-12 ans

Qu’elles soient volontaires ou forcées, motivées par des raisons économiques, climatiques ou politiques 
(dont les conflits armés), les migrations - déplacement d’individus de leur lieu d’origine vers un autre - 
sont une réalité incontournable dont il est parfois complexe d’expliciter tous les enjeux, ce qui rend leur 
approche dans le cadre scolaire aussi délicate qu’essentielle. 

Ce programme qui mêle animations (quasi-documentaire et poétique) et fictions permet d’aborder 
différents aspects des flux migratoires : les dangers rencontrés durant les voyages (Partir), les sacrifices 
liés au départ (Le Départ), la recherche d’identité et la notion de « foyer » (Ce Lieu) ainsi que l’intégration 
dans un pays d’accueil culturellement différent (Bike Bird). Ou comment, pour les personnes migrantes, 
s’épanouir sans oublier ses racines ni sacrifier ses ailes.

Dans ce dossier pédagogique, il vous est proposé d’aborder cette thématique de manière globale 
en prenant le programme comme un tout. Il est également proposé d’aborder les films plus en détail 
et individuellement afin de s’attarder sur ce qu’ils produisent en fonction de leur technique et de leur 
traitement de cette thématique. 
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Qu’est-ce que le mot « racines » vous évoquent ? Que pourrait représenter pour vous des racines ? 
Et dans les films quelles sont les racines ? 

Qu’est-ce que les ailes vous évoquent ? Que pourrait représenter pour vous des ailes ? Et dans les 
films quelles sont les ailes ? 

Pourquoi parler de racines et d’ailes dans un même titre ? Quel est leur lien avec la thématique de la 
migration ? 

Activités (avant ou après séance) : 

En lien avec Ce Lieu 
Quel est le lieu que vous considerez comme votre foyer ? Ecrire un texte ou le dessiner. 

Ressources externes pour aborder la migration avec ses élèves

Exercices en classe proposés par Amnesty Belgique : 
https://www.amnesty.be/IMG/pdf/dossier_migration_exercices_web.pdf

Matériel pédagogique proposé par l’UNHCR : 
https://www.unhcr.org/dach/ch-fr/nos-activites/education/materiel-pedagogique-pour-les-6-18-ans

Proposition de la RTS pour parler de la guerre aux enfants : 
https://www.rts.ch/decouverte/monde-et-societe/economie-et-politique/la-guerre-expliquee-aux-
enfants/

Questions à poser au groupe classe

Qu’est-ce que le terme « migration » évoque d’après vous ? 
Quelles sont les raisons qui, selon vous, peuvent pousser des personnes à entreprendre de tels 
voyages ?
Quelles difficultés et dangers peut-on rencontrer lors de ce voyage ?

Pistes pédagogiques pour animer en classe une discussion 
avant ou après la séance

Les notions de « racines » et d’« ailes »

La notion de migration



Dossier pédagogique primaire
Degrés : 7P-8P
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France, 2018

Réalisation
David Martin & Mathieu Robin 

Langue
Français

Durée : 13 minutes

Protagoniste : Tchéfi

Technique : 
animation 2D numérique, les fonds 
sont en dessin et aquarelle

IMPORTANT : ce court métrage 
aborde des détails violents du 
parcours migratoire. 

Il pourrait faire écho à des parcours 
migratoires vécus par certain·e·s de 
vos élèves. Si besoin, prévenez-les 
avant le visionnement.

Un homme se fait frapper par un 
geôlier.  
Il est évoqué rapidement que la 
prostitution est un moyen parfois 
utilisé pour payer son voyage.
Une femme se noie lors d’une 
tempête en mer. 

Résumé
Tchéfi, « le garçon noir », a traversé plusieurs pays 
africains et fait des milliers de kilomètres pour arriver 
jusqu’en France, attiré par la photo d’une belle 
inconnue…

Eléments de contexte
Le scénario a été écrit par trois mineurs réfugiés. Un 
encart au générique l’évoque. 

Il a été écrit dans le contexte des élections présidentielles 
françaises de 2017, durant lesquelles l’extrême droite 
s’est retrouvée au 2ème tour. 

Clés de lecture
Ce film peut être considéré comme un documentaire-
fiction. Le parcours relaté est inspiré de faits réels, mais 
le personnage de Tchéfi est inventé. 
Cette distance ténue entre réalité et fiction pourrait faire 
l’objet de réflexion en classe. 

La femme blonde qui fait rêver Tchéfi n’est autre que 
Marion Maréchal Le Pen. On le comprend à la fin du 
film lorsqu’elle apparait sur des affiches de campagne 
politique dont le logo rappelle celui du parti d’extrême 
droite qu’elle représente. Elle provoque pourtant de 
la fascination et de la motivation à s’engager sur la 
route du départ. Cette mise en exergue d’une figure 
enchanteresse, qui finalement représentera une politique 
hostile à l’égard des étrangers, participe à une narration 
implicite par les images. 

Partir
David Martin & Mathieu Robin 
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Degrés : 7P-8P

4

France, Israël, 2021

Réalisation
Daniella Schnitzer 

Protagonistes
Jeune personne

Langue version originale
Français

Durée : 3 minutes

Technique :
Animation mixte : 2D numérique + 
éléments découpés et éléments 
naturels en volume

Résumé
Éloignée de sa terre et de sa maison, une jeune femme 
est confrontée à l’exil et tente de recréer un lieu qu’elle 
pourra à nouveau nommer « foyer ».
Ce film fait partie d’une collection de courts métrages 
autour de la poétesse française Andrée Chedid.

Eléments de contexte
Lien avec le poème :
« En ce lieu qui s’absente
En ce lieu qui te hante
Nul besoin de voyages
En ce lieu qui t’enfante. »
(Andrée Chedid est née et a étudié en Egypte, avant de 
s’installer au Liban puis en France)

Clés de lecture
Ce court métrage aborde la question du désir d’un 
ailleurs et de la désillusion qui peut s’ensuivre. Il illustre le 
pouvoir de l’imagination comme ressource lorsque l’on 
est en manque de son lieu d’origine. 

Il peut être mis en parallèle avec « Partir » qui aborde 
également ce désir d’ailleurs. 

Ce Lieu 
Daniella Schnitzer 



Dossier pédagogique primaire
Degrés : 7P-8P

5

Norvège, 2018

Réalisation
Odveig Klyve & Kari Klyve-Skaug

Protagonistes
Zahra, personnage principal
Salman, frère
La mère
Le père

Langue
Hazara (dialecte du persan parlé en 
Afghanistan) et norvégien

Sous-titres 
Français

Durée : 15 minutes

Technique : 
Format cinémascope (2,35)

Résumé
Zahra, 12 ans, est une demandeuse d’asile afghane 
installée avec sa famille en Norvège. Son plus grand rêve 
est de pouvoir utiliser un vélo, ce que lui interdit son père 
à cause de son genre et des conventions culturelles qui 
régissent son pays d’origine.

Eléments de contexte
Même si l’histoire de ce film pourrait s’appliquer à 
d’autres pays que la Norvège et l’Afghanistan, il met en 
évidence des faits réels : depuis de nombreuses années 
l’insécurité due à la guerre que mènent les Etats-Unis, 
les talibans et le gouvernement afghan, pousse les 
Afghan·ne·s à quitter leur pays. Ils et elles trouvent parfois 
en la Norvège une terre d’accueil. 

Clés de lecture
La thématique centrale de ce film est le désir 
d’émancipation dans le contexte incertain de l’attente de 
papiers.

Le vélo sert de point pivot pour parler de variation des 
normes sociales selon le pays où l’on se trouve. Il met en 
balance le souhait de rester fidèle à ses origines et celui 
de s’intégrer dans un éventuel pays d’accueil. 

Plusieurs évolutions peuvent être suivies dans le film : 
la jeune Zahra qui apprend par étapes à faire du vélo, 
la mère qui soutien de plus en plus sa fille, le père qui 
change d’opinion à propos de l’envie d’apprentissage de 
son enfant.

Bike Bird
Odveig Klyve & Kari Klyve-Skaug
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Maroc, 2020

Réalisation
Saïd Hamich Benlarbi

Protagonistes
Adil
La mère
Le père

Langue 
Arabe, français

Sous-titres
Français

Durée : 25 minutes

Technique : 
Format 16:9

IMPORTANT : ce moyen métrage, 
très réaliste dans son traitement, 
peut faire écho au vécu de 
certain·e·s élèves. 

Résumé
Maroc, 2004. Adil, 11 ans, passe ses journées à jouer 
avec sa bande de copains et à attendre les derniers Jeux 
olympiques de son idole, le coureur Hicham El Guerrouj. 
L’arrivée de son père et de son grand frère, venus de 
France pour quelques jours, va le marquer à jamais…

Eléments de contexte
Ce film évoque les choix cornéliens et souvent irrévo-
cables liés à l’émigration. 
Il mélange des éléments réels avec les images du sportif 
Hicham El Guerrouj, aux JO d’Athènes en 2004, avec 
une histoire autobiographique romancée, celle du réalisa-
teur. 

Note d’intention du réalisateur
« Avec Le Départ, je continue d’une certaine manière 
mon “retour” vers un lieu où j’ai vécu, que j’ai quitté et qui 
m’a façonné. Je raconte une semaine très particulière de 
ma vie. Durant cette semaine, j’ai cessé d’être un enfant 
et me suis retrouvé guidé par la dure loi des adultes, qui 
stipulait que mon avenir serait meilleur en France qu’au 
Maroc, ma terre natale. Ma mère s’y est résignée, mon 
départ était acté. J’avais neuf ans et ça a été un terrible 
déchirement. »

Clés de lecture
Ce film rejoint « Partir » et « Ce Lieu » dans l’idée 
d’aspirer à un ailleurs attractif.
Le parallèle entre des faits réels et la fiction ancre le 
parcours d’Adil dans l’Histoire et la réalité. 

Le Départ
Saïd Hamich Benlarbi


